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Comprendre la biodiversité – un guide pour les profanes  

Partout où cela pépie, gazouille, froufroute, voltige, barbote, embaume des parfums 
d’herbes et de fleurs, l’être humain se sent à l’aise, prête l’oreille, observe, se ressource 
et se réjouit de la beauté et de la richesse de notre flore et de notre faune – la 
biodiversité.  Mais celle-ci se rétrécit jour après jour et l’homme se rend compte qu’une 
vie sans elle n’est guère imaginable.     

La biodiversité en quelques mots  

C’est depuis 1985 que la grande variété des manifestations de la vie porte le nom de 
biodiversité, un raccourci provenant du terme anglais biological diversity. Depuis, ce terme 
spécialisé est de plus en plus utilisé dans les domaines de la protection de la nature et de la 
législation, mais aussi dans le discours public. La biodiversité inclut davantage que la variété 
des espèces rencontrées entre autres parmi les animaux, les plantes et les mousses. Elle décrit 
trois niveaux d’organisation de la nature: 1) la diversité des habitats et des écosystèmes11, 2) 
la variété des espèces dont 50'000 sont présentes en Suisse et environ 1,75 million dans le 
monde et 3) la multiplicité des patrimoines génétiques des espèces, que l’on nomme diversité 
génétique au sein des espèces, avec les sous-espèces, les écotypes, les populations et les 
individus.  

C’est en 1992 que la Convention sur la diversité 
biologique a vu le jour dans le cadre de la 
Conférence des Nations Unies sur 
l’environnement et le développement, réunissant 
des représentants politiques de tous les pays et 
connue également sous le nom de Sommet de la 
Terre de Rio de Janeiro.  C’est à cette occasion 
que le concept de biodiversité a été défini tel que 
décrit ci-dessus. Les Etats signataires de la 
Convention sur la diversité biologique, comme la 
Suisse, ont donné un signe fort en faveur de la 
préservation d’un environnement sain. Ils ont pris 
l’engagement d’évaluer et de surveiller la biodiversité afin d’empêcher la poursuite de sa 
dégradation.    

                                                

 

1 Les écosystèmes forment des habitats avec les communautés d’êtres vivants qui les habitent  

La richesse des espèces n’est qu’un des aspects de la 
biodiversité. 
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Diversité des habitats  

Les marais, les  marécages, les plaines alluviales, les forêts de montagne, les lacs, les 
ruisseaux, mais également les paysages urbains – tous constituent des habitats uniques pour 
d’innombrables espèces d’animaux et de plantes qui se sont adaptés à leur environnement 
spécifique. On distingue, en Suisse, plus de 230 types de biotopes. Cette richesse est rendue 
possible grâce à la grande diversité structurelle du paysage, à des conditions climatiques et 
altitudes  différentes, allant de la plaine à plus de 4000 mètres. Quelques-uns de ces biotopes 
se sont réduits au cours des années à de très petites surfaces. C’est notamment le cas des 
zones humides qui sont victimes des travaux d’assèchement nécessités par l’exploitation 
agricole.   

Les biotopes exercent une influence sur leurs habitants qui, à leur tour, impriment leur marque 
sur ceux-là. Il se crée ainsi un processus d’échange permanent. Un exemple de ces échanges 
le plus souvent invisibles se déroule au sein du groupe des mycorhizes, une association 
invisible à l’œil nu d’un champignon et d’une plante. Le champignon élabore des nutriments 
indispensables à la plante et les libère au niveau de ses racines. En contrepartie, l’arbre fournit 
au champignon de l’énergie sous forme de sucres.   

Chez nous, en raison de la présence de l’homme, de nombreux biotopes sont de plus en plus 
exploités, uniformisés, découpés par des routes et couverts de constructions. Plus la variété et 
la taille des biotopes sont petites, plus les espèces qu’ils abritent sont en général menacées.    

Diversité des espèces et menaces pesant sur elles en Suisse  

Bien que la Suisse occupe une surface comparativement réduite, elle héberge au total environ 
50'000 espèces de plantes et d’animaux2 grâce à la diversité de ses biotopes. C’est ainsi que 
l’on rencontre par exemple chez nous 83 espèces de mammifères et 2375 types d’araignées. 
Cependant, 40% des espèces animales vivant en Suisse figurent sur la liste rouge3, ce qui 
signifie qu’elles sont menacées. Les oiseaux nicheurs, les reptiles, les amphibiens et les 
libellules sont particulièrement concernés. C’est surtout dans le Mittelland, à haute densité 
d’agglomérations et d’exploitations diverses, que l’on constate un appauvrissement en 
espèces animales et végétales au cours du siècle passé. De nombreuses espèces trouvent 
refuge essentiellement dans des zones protégées, encerclées par les localités, les routes, les 
zones industrielles, les forêts de rendement ou les secteurs de culture intensive. Cependant, 
même dans les forêts  naturelles ou dans les zones naturelles protégées, la pression sur la 
nature augmente en raison du dérangement causé par les activités de loisirs croissantes de 
l’homme. Cela peut signifier la fin pour des espèces fragiles et déjà menacées par la 
diminution de leur habitat, telles que le grand tétras ou le lièvre des neiges.  

Faucon crécerelle, hérisson, lézard demi-deuil ou des souches– la contemplation de la variété 
des espèces constitue une source de joie pour l’homme. Même si une grande partie de la 
                                                

 

2 Source: OFEV 
3 Source: OFEV  
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biodiversité reste cachée, la contribution des unicellulaires, des algues et des bactéries est 
indispensable à l’équilibre naturel.  


